
Af. 133ourinot fui.. longtemps Vice-consul de0 France à Sydncey. Enl 18G:3
le ministère de la marine de. Fruce lui lit. cadeau d'une în11on*tre d'or dle grandll(e
richesse. Sur le couvercle il avait faitgae cette inscription

«Offerte par le ministre de la marine et (les colonies à M. .Tolîn louvinot,
M.P. P., -vice-Consuil dle France à Sydntev, C3. B. pour (les seýrvieu.î rendus ' la,

manine impériale. $.
M. 13ou1rinlot représenta 1:1e dIiapreo à. la. Chambre provinci,1ale

depuis 1859 jusqu'à 1807, alors qui'il fut nommé11ù séniatelur par une proclamation
mn'iale.

Le vice-consulat (le France est tombé denouiveau dans la famille Bourinlot.
1U. le comnte de rrurelnct vient dle nommner à c poste d'hlonnieur M. Fredcriuc

Moeemagistrat stipendfiaire dle Sydniey, et bau-frère. dul grefir les

C1ommunmes.
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Il convient dle remafrquer ici la di.stanlc énormne du fait qlui nous préoccupp..

Il est à. plus1 de deux Cents als dle notre époque. Encore, si l'évén10eent,
Comme un asrrevêtait un éclat dje premliè-re. grandeur, l'éloignemlent
2luirait-il poiu aux observations lIistotiquesý. Mais, il le faut bien avouer, cette
prouesse, touite rayonnante qu'elle -soit de beauté moraile, n'est pas exceptionî-
nellemient grandiose. Ct atte dle b)ravoure est commun à\ plusieurs hiéroS
chez tous les peuples, et on le. retrouve à toutes les époques dle l'antiquIité et

ou françaises, provoquèrent dles miracles 'udc et (cllaee qu'il s'agýît
de les défendre ou de les enlever. Un curss le première classe flotterait
sur le sang répaindu, pendant nos gcuerres vontemporaines, à capturer des
étendards de régiien t, ou bien cncore (les pièces d'artillerie, car le cainonl
fa.scinle et Provoque Presque autant les despe-raîdos et les bravi dul chamip (le
bataillle.

S'ans doute l'épisodle du1 Pavillon amniral est1 une action isolée, distincte,
unique dans notre histoire, demecurée jusqu' ici ýsans3 paalIle commeelleavait
été jusque.là Sanis précédent. M\1ais oit la voifD on l'observe dans une lumière
de légrende, assez florte pcut-être pour suppléer au plein jour de. la. vérité
hiistoriquie ; trop blle cependant, trop irradiée pour n'être pias trompeuse.C

La tra-dit.ioni n'a pas été lente %à -7cemparer de l'in-cit (le la, Croix (le
Sa.int-cGqeorge. qus-àdrej'elle a, dle l'amp11lier, Cil l'accaparant, dans la
mnesure, le son patriotisme. aveugle. E ilors>- il :5e5st produit un véritable
p1émomneun (le réfractioui. La. densité (le l'air, le3 vapurslior-izon l gèet

au dtriment de sa, chai-té le disque étincelant du1 s'oleil :également les
ignorances inosinelscaddsnïeé,ls cirovanceq -absurdes (le la,
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